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Une étude systématique des enseignements bibliques (Dogmatique) 
Leçon 2.6.6 – La doctrine de Dieu 

Les Attributs de Dieu : La Sainteté et la Justice 

Dieu est saint. Ceci signifie qu’il est absolument pur et sans péché. Il aime le bien et déteste le mal. Il 
n’est pas comme nous. Il est bien au-dessus de nous. Nous ne sommes pas dignes d’être en sa 
présence. Après que Dieu les ait conduits à travers la mer Rouge, Moïse et les enfants d’Israël ont 
chanté ce cantique de louange : « Qui est comme toi parmi les dieux, ô Éternel ? Qui est comme toi 
magnifique en sainteté, Digne de louanges, Opérant des prodiges ? » (Exode 15:11). Le psalmiste 
nous apprend : « Exaltez l’Éternel, notre Dieu, Et prosternez-vous sur sa montagne sainte ! Car il est 
saint, l’Éternel, notre Dieu ! » (Psaume 99:9). 

Le prophète Ésaïe a eu une vision du « Saint, saint, saint…Éternel des armées ». Son réaction était : 
« Malheur à moi ! je suis perdu, car je suis un homme dont les lèvres sont impures, j’habite au milieu 
d’un peuple dont les lèvres sont impures, et mes yeux ont vu le Roi, l’Éternel des armées » (Ésaïe 
6:3-5). Dans Apocalypse 15:3-4, le peuple de Dieu le loue avec ces paroles: « Qui ne craindrait, 
Seigneur, et ne glorifierait ton nom ? Car seul tu es saint. » 

Puisque Dieu lui-même est saint, il exige que nous, qui avons été créés à son image, soyons aussi saints. 
Quand le Seigneur a délivré les Israélites de leur esclavage en Égypte, il dit à ceux : « Car je suis 
l’Éternel, votre Dieu ; vous vous sanctifierez, et vous serez saints, car je suis saint ; et vous ne vous 
rendrez point impurs par tous ces reptiles qui rampent sur la terre » (Lévitique 11:44). C’est toujours 
la norme pour le nouvel Israël, c’est-à-dire tous les croyants en Jésus, car l’apôtre Paul a écrit : « En lui 
Dieu nous a élus avant la fondation du monde, pour que nous soyons saints et irrépréhensibles 
devant lui » (Éphésiens 1:4). L’apôtre Pierre a également écrit : « Mais, puisque celui qui vous a 
appelés est saint, vous aussi soyez saints dans toute votre conduite, selon qu’il est écrit: Vous serez 
saints, car je suis saint » (1 Pierre 1:15-16). 

La loi morale de Dieu détermine ce qui est saint et ce qui ne l’est pas. La loi morale de Dieu est résumée 
dans les Dix Commandements, comme ils sont expliqués dans le Nouveau Testament. Ce que Dieu 
commande est bon. Ce que Dieu interdit, c’est le mal. Tout ce que la Bible ne commande ni n’interdit 
s’appelle adiaphora. Adiaphora peut être bon ou mauvais, selon les circonstances. 

La Parole de Dieu définit la sainteté et il n’y a pas de juge supérieur. « Toute Écriture est inspirée de 
Dieu, et utile pour enseigner, pour convaincre, pour corriger, pour instruire dans la justice » (2 
Timothée 3:16). Les scribes et les pharisiens ont promu leurs propres lois au-dessus de la loi de Dieu. 
Jésus a dit cela à leur sujet : « C’est en vain qu’ils m’honorent, en enseignant des préceptes qui sont 
des commandements d’hommes » (Matthieu 15:9).  

Parce que Dieu est saint, le mal ne peut pas se tenir en sa présence. David dit à Dieu : « Car tu n’es 
point un Dieu qui prenne plaisir au mal ; Le méchant n’a pas sa demeure auprès de toi. Les insensés 
ne subsistent pas devant tes yeux ; Tu hais tous ceux qui commettent l’iniquité. Tu fais périr les 
menteurs ; L’Éternel abhorre les hommes de sang et de fraude » (Psaume 5:4-6). Le prophète Ézéchiel 
a averti son peuple qu’un jour de jugement approche : « Et les nations sauront que je suis l’Éternel, 
Le Saint en Israël…C’est le jour dont j’ai parlé » (Ézéchiel 39:7-8). 

Si tous les êtres humains sont des pécheurs et qu’aucun pécheur ne peut habiter en la présence de 
Dieu, comment peut-on réussir l’examen de Dieu le jour du jugement ? La réponse à cette question 
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est la croix de Christ.  En la croix de Christ la sainteté de Dieu est pleinement exposée. S Sur la croix, le 
Dieu saint a puni son Saint-Fils parce qu’il portait le péché du monde. 

Dans l’Ancien Testament, Dieu a ordonné à de nombreux sacrifices sanglants pour payer le péché. Ces 
nombreux sacrifices préfiguraient le sacrifice expiatoire de Jésus sur la croix. Si les Israélites avaient pu 
garder les saints commandements de Dieu, aucun sacrifice n’aurait été nécessaire. Moïse a dit aux 
gens : « Tu seras pour l’Éternel un peuple saint, comme il te l’a juré, lorsque tu observeras les 
commandements de l’Éternel, ton Dieu, et que tu marcheras dans ses voies » (Deutéronome 28:9). 
Mais même le prophète Ésaïe a dû avouer qu’il était pécheur lorsque il a reçu une vision du Dieu saint : 
« Malheur à moi ! je suis perdu ! » Dieu a ensuite présenté la solution à son problème de péché. Ésaïe 
a dit : « Car je suis un homme dont les lèvres sont impures, j’habite au milieu d’un peuple dont les 
lèvres sont impures, et mes yeux ont vu le Roi, l’Éternel des armées. Mais l’un des séraphins vola 
vers moi, tenant à la main une pierre ardente, qu’il avait prise sur l’autel avec des pincettes. Il en 
toucha ma bouche, et dit : Ceci a touché tes lèvres ; ton iniquité est enlevée, et ton péché est expié » 
(Ésaïe 6:5-7). L’autel montre que la solution au problème du péché est un sacrifice sur un autel, à savoir 
le sacrifice du saint Fils de Dieu sur l’autel de la croix. 

L’homme pécheur n’a pas de solution au problème du péché. Dieu lui-même devait fournir le sacrifice 
approprié. « Chantez à l’Éternel un cantique nouveau ! Car il a fait des prodiges. Sa droite et son bras 
saint lui sont venus en aide » (Psaume 98:1). « Christ…s’est livré lui-même à Dieu pour nous comme 
une offrande et un sacrifice de bonne odeur » (Éphésiens 5:2). « Et il est entré une fois pour toutes 
dans le lieu très saint (les cieux), non avec le sang des boucs et des veaux, mais avec son propre sang, 
ayant obtenu une rédemption éternelle. Car si le sang des taureaux et des boucs, et la cendre d’une 
vache, répandue sur ceux qui sont souillés, sanctifient et procurent la pureté de la chair, combien 
plus le sang de Christ, qui, par un esprit éternel, s’est offert lui-même sans tache à Dieu, purifiera-t-
il votre conscience des œuvres mortes, afin que vous serviez le Dieu vivant ! » (Hébreux 9:12-14). 

Le terme « justice » dans la Bible peut être utilisé de deux manières. En un sens, cela signifie la sainteté 
parfaite de Dieu, qui exige que nous soyons aussi saints que lui, sinon, il nous punira. C’est la justice 
de la loi : « Dieu est un juste juge, Dieu s’irrite en tout temps » (Psaume 7:11). 

De l’autre, la Bible parle très souvent de la justice de Dieu comme de son don pour nous. C’est un 
cadeau gagné pour tous les pécheurs par la vie parfaite et la mort parfaite de Jésus-Christ, le Saint Fils 
de Dieu. Dans ce sens, la justice est notre salut. La croix montre la justice punitive de Dieu au travail 
alors qu’Il punit son Fils dans sa justice, parce que son Fils, Jésus, portait le péché du monde. Dieu a 
maudit et puni et a même abandonné son Fils comme si ce Fils était coupable de tout le péché qui 
n’ait jamais été commis par toute la race humaine. En fait, parce que Dieu comptait le péché du monde 
contre Jésus, Jésus était vraiment coupable de tout à ce moment-là et devait être puni. Mais puisque 
Jésus a été puni pour le péché du monde, Dieu a déclaré le monde entier juste en lui. L’Ancien 
Testament et le Nouveau Testament proclament tous deux cette justice de Dieu par laquelle nous 
sommes sauvés. 

La première moitié du Psaume 22 présente à l’avance la scène de la croix : Dieu punissant son Fils pour 
tous les péchés humains. Mais la seconde moitié du Psaume 22 se termine par ces mots : « Quand elle 
viendra, elle annoncera sa justice, Elle annoncera son œuvre au peuple nouveau-né » (Psaume 
22:31). Très souvent, le prophète Ésaïe se réfère à la justice et au salut de Dieu dans la même phrase. 
Par exemple, il dit au chapitre 51:5-6: « Ma justice est proche, mon salut va paraître, Et mes bras 
jugeront les peuples; Les îles espéreront en moi, Elles se confieront en mon bras… mon salut durera 
éternellement, et ma justice n’aura point de fin. » De la même manière, le prophète Jérémie a parlé 
du Messie comme étant notre salut et aussi notre justice : « Voici, les jours viennent, dit l’Éternel, Où 
je susciterai à David un germe juste ; Il régnera en roi et prospérera, Il pratiquera la justice et l’équité 
dans le pays. En son temps, Juda sera sauvé, Israël aura la sécurité dans sa demeure ; Et voici le nom 
dont on l’appellera : L’Éternel notre justice » (Jérémie 23:5-6). 
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Dans sa lettre aux Romains, l’apôtre Paul explique clairement la justice de Dieu. Elle est le thème de la 
lettre : « Car je n’ai point honte de l’Évangile (la bonne nouvelle) : c’est une puissance de Dieu pour 
le salut de quiconque croit, du Juif premièrement, puis du Grec, parce qu’en lui est révélée la justice 
de Dieu par la foi et pour la foi, selon qu’il est écrit : Le juste vivra par la foi » (Romains 1:16-17). 
Dans l’Évangile, la justice de Dieu est révélée, non pas sa justice qui condamne notre péché, mais sa 
justice qu’il nous donne librement parce que Jésus a déjà été puni pour tout péché humain. C’est la 
bonne nouvelle. Tout péché humain est allé à Jésus, et il a été puni pour ce péché. À sa place, Jésus 
nous donne sa justice parfaite – la justice parfaite de Dieu. Par Jésus, nous avons le pardon total de 
tous nos péchés et nous sommes saints devant Dieu ; par conséquent, nous avons le salut et la vie 
éternelle. 

Paul a expliqué dans la lettre : « Mais maintenant, sans la loi est manifestée la justice de Dieu, à 
laquelle rendent témoignage la loi et les prophètes, justice de Dieu par la foi en Jésus Christ pour 
tous ceux qui croient. Il n’y a point de distinction » (Romains 3:21-22). La justice de Dieu est un don 
que Dieu nous fait, que nous recevons par la foi. C’est la promesse de Dieu de sa justice qui devient 
notre justice simplement en nous confiant en elle. 

Questions  

1. Qu’est-ce que cela signifie que Dieu est saint ?  
2. Comment le prophète Ésaïe s’est-il senti lorsqu’il était en présence du Dieu saint ?  
3. Quelle est la norme de Dieu pour la vie et le comportement humains ?  
4. Comment savons-nous quel comportement Dieu considère saint ?  
5. Qu’est-ce que nous devons tous confesser devant le saint Dieu ?  
6. Quelle est la seule manière dont nous, les êtres humains, pouvons être considérés comme 

saints par Dieu ? 
7. Quel était le but principal de tous les sacrifices d’animaux dans l’Ancien Testament ?  
8. Quelles sont les deux manières dont le mot « justice » est utilisé dans la Bible ?  
9. Pourquoi le prophète Jérémie appelle-t-il le Messie notre justice ?  
10. Comment la croix montre-t-elle la sainteté de Dieu et sa juste colère ?  
11. Qu’est-ce que Jésus a gagné pour le monde entier par ses souffrances sur la croix ?  
12. Comment la justice de Christ devient-elle notre justice ? 


